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Homélie – 4ᵉ dimanche du Temps Ordinaire (Année A) 

« Heureux… » : Le chemin du vrai bonheur 

Frères et sœurs, L’Évangile d’aujourd’hui nous parle d’un sujet qui touche le cœur de chacun : 

le bonheur. Nous le cherchons tous. Nous le désirons tous. Et pourtant, Jésus nous surprend : 

il proclame « heureux » ceux que le monde considère comme malheureux. Heureux les pauvres, 

les doux, les affligés, les persécutés… Comment comprendre ce paradoxe alors que tant de 

personnes autour de nous sont éprouvées par la maladie, la solitude, la précarité ou les tensions 

familiales ? 

Jésus ne glorifie pas la souffrance. Il ne dit pas que la pauvreté ou les larmes sont en elles-

mêmes un bonheur. Ce qu’il annonce, c’est une Bonne Nouvelle : Dieu se fait proche de ceux 

qui sont blessés par la vie. Le Royaume leur appartient. Leur vie peut retrouver un sens. Une 

espérance peut renaître. Jésus voit plus loin que les apparences : il voit ce que Dieu peut 

accomplir dans un cœur ouvert. 

Et cet Évangile nous appelle à entendre le cri des plus fragiles. Jésus a accueilli les malades, 

les lépreux, les paralysés, les pécheurs. Il a guéri, relevé, pardonné. Aujourd’hui, il compte sur 

nous pour être sa présence auprès de ceux que nous rencontrons. Quand nous allons vers un 

frère isolé, une personne âgée, un malade, un pauvre, ce n’est pas seulement un geste d’amitié 

: c’est une visitation. Le Seigneur vient avec nous. Et c’est toujours un bonheur quand Dieu 

entre dans la vie de quelqu’un. 

Les Béatitudes ne sont pas une simple leçon de morale. Elles nous apprennent à voir avec le 

regard de Dieu, comme Marie qui « méditait toutes ces choses dans son cœur ». Même quand 

tout va mal, Dieu est là, et il a un projet d’amour pour chacun. Le prophète Sophonie rappelle 

que le vrai bonheur commence par l’humilité : reconnaître que nous ne pouvons pas tout porter 

seuls. Les humbles deviennent ce « petit reste » fidèle qui trouve leur repos en Dieu qu’ils 

cherchent de tout cœur. Dieu construit son œuvre avec les petits et les humbles. 

De grands témoins de la foi éclairent ce chemin : 

• Saint Augustin : Dieu veut donner, mais nos cœurs doivent s’élargir. 

• Kierkegaard : le désespoir peut devenir une porte d’entrée pour Dieu. 

• Saint Paul : Dieu choisit ce qui est faible. 

• Saint Jean Chrysostome : les Béatitudes promettent la présence de Dieu au cœur de la 

souffrance. 

• Paul Ricœur : le bonheur est une manière d’avancer. 

Pour entrer dans le message des Béatitudes, il faut regarder le Christ lui-même. Il est le pauvre 

de cœur, totalement confié à son Père. Il est le bon berger qui prend soin de chacune de ses 

brebis. Il est le miséricordieux qui relève et libère. Il est l’artisan de paix qui se donne par 

amour. Il est celui qui pleure avec ceux qui pleurent, comme devant la tombe de Lazare. En lui, 

nous découvrons ce que signifie vraiment être « heureux » selon Dieu. 

Jésus ne veut pas seulement que nous soyons vertueux. Il veut que nous soyons heureux en le 

suivant. Il nous montre le chemin : la douceur, la miséricorde, la pureté du cœur, la paix, la 

justice, le pardon, le don de soi. Ce bonheur-là ne dépend pas des circonstances extérieures. Il 

naît d’une paix intérieure, d’une confiance profonde, d’un amour reçu et donné. 
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Le bonheur évangélique n’est pas un rêve naïf. Il est une force. Une lumière. Une manière de 

traverser les épreuves sans être écrasés. Il est à portée de main pour celui qui ouvre son cœur à 

Dieu. Et Jésus nous invite à le faire rayonner autour de nous, comme un parfum qui touche ceux 

que nous croisons.  

Trois attitudes ouvrent le chemin du bonheur évangélique : 

1. Un cœur humble 

2. Une douceur qui construit la paix 

3. Un amour concret et courageux 

Frères et sœurs, En ce dimanche, accueillons l’appel du Christ. Approchons-nous de lui. 

Donnons-lui nos fragilités, nos peurs, nos blessures. Il est capable de tout prendre dans son 

amour pour nous donner sa vie. Et alors, nous pourrons chanter avec joie : 

« Heureux les artisans de paix : ils seront appelés fils de Dieu. » 

Amen. 

 
 


